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IGÂTOIREQU
E
F’urgatoire vient 
urs très-intéres- 
ea'icoup de plai- 

Nous le recom- 
de. On le trou- 
1527 rue Notre- 

> s et ne se vend 
sommaire : 
on aux âmes du b" 
volonté soit faite 
e et dam le Pur- 
3ses—Lettres de 
sionnaire—Trai- 
St François de 

ère du bon Dieu 
soncemant Vœu- 

Qn peut aussi 
chez M. Eugène

NOTICEn’ont d’autre but que de renverser 
le gouvernement actuel. Un caucus 
des députés conservateurs de la 
province aura lieu prochainement 
à Montréal. On décidera alors la 
ligne de conduite qu’il faudra tenir 
dans le mouvement commencé de
puis l’exécution de Riel.

Ces messieurs vont finir juste
ment par où ils auraient dû com
mencer. Apres avoir protesté con
tre l’exécution de Riel, il eut été 
plus sage de leur part, en effet, de 
se réunir à leurs collègues et 
d’adopter un programme un forme, 
au lieu de se mettre, comme cela 
est arrivé, aux crochets du parti 
rouge grit et de faire de la déma
gogie à son bénéfice.

tinent asiatique et à faire de notre 
pays l’entrepôt du commerce de 
l’Angleterre avec le Japon et la 
Chine, par le moyen de la ligne 
canadienne de steamers Allan et de 
notre chemin de fer transcontinen
tal canadien.

LE CANADA
In the matter of the guardianship o 

infait children of Arthur Joseph St Pierre, 
late of the City of Ottawa, in the County 
of Carleton, deceased.

Application will be made to the Surio- 
gate Court of the County of Carleton, 
before ihe Judge in Chambers, at the Court 
House, in the said City ot Ottawa, at'er 
the expiration of twenty days from the first 
publication hereof, on behalf of Flora-Del
phine-A luhonaine St. Pierre widow of the 

Arthur Joseph St. Pierre, deceased, 
for an order appointing the said F’ora- 
Delphine-Alphonsine St Pierre, guardian 
of Abel St Pierre, Adjuior St. Pierre, Eu
gène .'t. Pierre and Irma St Pierre, infant 
children of the said Arthur-Joseph 
Pierre, deceased.

Dated -t Ottawa,
▼ember, A.D., 1885.

F. D. A. Sr. PIERRE,
By J. A. VALIN,

Her Solicitor.

f the
eitmwn et Hull, 27 Novembre 1885 -------AUX

3Prix de l’Encan.
DURANT NOVEMBRE et DEI'EMRRE.

LA VÉRITÉ VRAIE

Nous tenons à répéter que les : 
entrevues du Cercle Lafontaine 
avec sir Hector Langevin, l’hono
rable J, A. Chapleau et sir A. P. 
Caron n’avaient aucunement rap
port à la question Riel, ayant été 
sollicées au moins huit jours avant 
l’exécution du chef métis.

Ceux donc qui écrivent le con
traire à la presse de Montréal 
feraient sagement de puiser, à l’a
venir, leurs informations à des 
sources plus autorisées.

Les ministres ont bien pu, au 
cours de ces entrevues, faire allu
sion au mouvement qui s’opère à 
l’heure qu’il est en faveur du sup
plicié de Régina, mais ils n’ont pas 
donné d’autres explications que 
celles qui sont connues de tout le 
monde, savoir : qu’ils ort cons
cience d’avoir fait leur devoir, et 
qu’ils sont prêts à soumettre leurs 
actes au verdict de leurs juges na
turels, les députés fédéraux assem 
blés en Parlement.

La Gazette de Montréal de ce 
matin publie le rapport d’une lon
gue entrevue que l’un de ses rédac
teurs a eue avec M. J. Tassé, M. P., 
au sujet de son voyage en France.

Lia

NOUS ALLONS OFFRIR EN VENTE,

AUX PRIX O K L’ENCAN,
TOUT NOTRE ASSORTIMENT DE

MARCH ANDIoES SECHES
----- ÉVALUÉ A------

$75,000.00
JAMAIS DES MARCHANDISES N’AURONT 

ETE VENDUES A MEILLEUR MARCHE, 
DANS OTTAWA, QUE CHEZ

D. GARDNER & CIE.,
66 et 6s Rue Sparks.

St.

this 25th day of No-Les sept sauvages, récemment 
condamnés à mort pour meurtres 
commis au cours de l’insurrection 
du Nord-Ouest, ont été exécutés 
ce matin.

Le Gouverneur-Général-en-con- 
seil a refusé de leur accorder une 
commutation de peine.

THEATRE ROYALOn écrit à l’un de nos confrères 
de Montréal : Locataire et Direct- J. H. GILMOUR

L. HOWARDM. le Rédacteur,
Avant de faire chanter des ser

vices soi-disant pour le repos de 
l’âme de Riel, en réalité pour faire 
des démonstrations politiques dans 
le lieu saint, ne serait-il pas plus 
convenable de commencer par faire 
dire des messes pour le repos des 
RR. PP. Fafard et Marchand, dont 
le massacre aurait été, d'après le 
Père Fourmond, leur confrère mis
sionnaire, la conséquence exécrable 
des actes de Riel.

Si le R P. Fourmond a dit vrai, 
les PP. Fafard et Marchand n'au
raient été que les victimes de Riel, 
En tous cas, ils sont morts avant 
lui, et je m’étonne que personne 
parmi ceux qui auraient pu pren
dre l'initiative dans cette circons
tance n’ait songé à leur donner le 
pas sur celui sans lequel ils se
raient encore en vie.

SEMAINE COMMENÇANT
LE 23 NOVEMBUE 1885,

On jouera le grant drame d'Auguslin 
Daly,

Le Nouvelliste dit :
“ Quelques personnes, mues, il 

n’y a aucun doute, par d’excellen 
tes intentions, ont fait approcher 
Mgr l’Archevêque de Québec pour 
lui demander la permission de 
faire prononcer l’oraison funèbre 
de Louis Riel dans quelques unes 
de nos églises.

Mgr l’Archevêque a répondu que 
la meilleure prédication à faire,sous 
les circonstances, serait celle du 
respect dû à l’autorité.

Ü*M GASLIGHT
Décors nouveaux, chansons, dan- s et 

solos de banjo.
Le pont de la rivière du Nord !
Grande mise-en-scène de chemin de fer. 
Représentation du genre de “ Stricts of 

New York.”
Flanelles tout laine de 13 à 30cts la verge, 
(. ouvertes blanches touqlaine $2.75 la paire 
Couvertes grises de $ 1.20 à $4 la paire, 
Etoiles 4 robe de 10 4 JOcts la verge,
Bas en laine pour femmes 25cts*la paire, 
Bas en laine pour enfants 15cls la paire, 
Impermeable» pour femmes, bien faits, $2 

la p èce,

Manteaux pour femmes de $.1 à $30 la 
pièce,

Tapis 30cts la verge,
Tapis de Bruxelles $1 la verge,
Tapis de Hemp 12cts la verge,
Petit lapis pour portes 30cts pièce.

Prix ordinaire. - - 80 et 15cle 
Sieges reserves . - 60 el SOels

L'Etendard dit :
Le Canada d’Ottawa, et la Vallée 

d'Ottawa, de Hull, P. Q., font les 
yeux doux aux pendards.

Le Canada ne fait les yeux doux 
à personne. 11 a condamné l’exé
cution de Riel comme acte impoli 
tique ; il attend que ceux qui l’ont 
ordonnée se soient expliqués pour 
faire la part des responsabilités. 
Quautau parti national dont l'Eten
dard est l’un des truchement, nous 
aimerions savoir un peu s’il est 
chair ou poisson avant de nous 
mettre à ses crochets.

CbRCLE LAFONTAINE SEANCES DE L’APRLS-MIDI,
LEIl y a eu séance régulière de ce 

cercle hier soir.
M. le président McDouell a rendu 

compte des entrevues que lui et ses 
collègues ont eues avec sir Hector 
Langevin, l’honorable M. Chapleau 
et sir A. P. Caron.

Ces trois ministres ont hautement 
approuvé la fondation du nouveau 
cercle, et parlant incidemment de 
la question Riel, ils ont déclaré 
qu’ils sont prêts à soumettre leur 
conduite au verdict parlementaire, 
et qu’ils ont confiance qu’en pré
sence de leurs explications on re
connaîtra qu’ils ontTait leur devoir.

A la suite de M. McDonell, MM. 
Lussier, Drapeau, Foisy, Hurteau, 
J. B. C. Dunn et d’autres ont tour à 
tour pris la parole.

Si vous désirez vous procurer beaucoup d’excellentescJeudi et Samedi• à 2 heure»
ADMISSION : 15 et 35 et».

MARCHANDISES SECHESUs Catholique. BESOINS en dépensant peu, adressez-vous chezCes remarques sont très-justes ; 
elles dévoilent on ne peut mieux 
le caractère mesquin et purement 
politique du grrrand remuement na
tional que le parti rouge est à 
opérer dans la province de Québec 
et ailleurs.

Que l’on nous cite donc, en effet, 
un’seul d’entre les virulents pa
triotes, les catholiques indignés 
d’aujourd’hui, qui ait fait dire une 
basse-messe t la mémoire des RR 
Pères Fafard et Marchand ! Que 
l’on nous montre la Patrie et l’Elec 
leur publiant, au sujet de ces vail
lants apôtres tombés martyrs du 
devoir et de leur foi, la centième 
partie du bien qu’ils ont dit de Riel !

DE D. CAHDXTBR <& Cio.,M. WOODCOCK.
Conservatoire de Mas-'qp,

333 BUE SUSSEX.
JULES HAEMERS,

MES BESOINS sont légitimes.

MES BESOINS sont nombreux.

MES BESOINS sont urgents. Elève du Conservatoire de Paris et 
Professeur de Piano au Collège d'Ottawa.

imençanla.' GRANDE EXPOSITION COLONIALEM. Mercier a dit à Montréal :
. “ Ce n’est pas une guerre de race 
que nous voulons ; ce n'est pas un 
parti exclusivement français que 
nous demandons ; mais c'est 
l’union de tous les amis de la jus 
tice et de l’humanité.”

Nous serions curieux de savoir 
s1 parmi ces amis de la justice et de
I humanité M. Mercier comprend le 
parti grit qui offrait $5,000 pour la 
tête de Riel en 1882, et le parti 
rouge qui n’a jamais eu un mot de 
condamnation ou même de blâme 
pour stigmatiser cet ignoble trafic.
II serait bon, en effet, de s’entendre 
à l’avance sur ces petits détails.

Prix modérée pour
13 octobre 1885—ta.lo — Je désire vivement convertir mes 

marchandises en argent comptant.

2o — J’ai besoin de me créer une clien
tèle considérable et quotidienne.

3o — Je veux que chacun de ceux qui 
visiteront mon magasin reçiive une 
valeur de $2.00 en nouvelles marchan-

4o — Les marchandises que je désire 
vendre comprennent toute espèce d’ar
ticles de fantaisie en laine, de <l«*n- 
telles, quelques chapeaux, etc. etc. 
Condition : argent comptant. Tout 
est vendu à un seul prix.

A
LONDRES, ANGLETERRE, 1886.vy

CINQUANTE - QUATRE MILL* PIEDS 
ltÉSMlVÉSPOUR LE CANADAmi Prem ère Commis fon Royale d’Expo-

T 'EXPOSITION COLONIALE ET DES 
U INDES qui s’ouvrira à Londres. An
gleterre, le 1er de Mai 1886, doit se fa re sur 
un grand pied son but 6t- nt de faire épo
que dans les relations mutuelles de toutes 
Ifs parties de l’Empire britannique.

Afin de dorner plus de relief à cet événe
ment, uneCommieaion Royale a été Jémise 
pour tenir cette exposition, la première 
depuis 1862 ; et Son Altesse Royale le 
Prince de Galles en a été nommé Président 
par Sa Majesté.

L’espace considérable de 54,000 pieds 
carrés a été alloué à la Puissance du Cana
da, par ordre du Président Son Altesse

(Jette Exposition n'est que pour les colo
nies et les Indes ; ni le Royaume-Uni, ni 

i Ations étrangères ne pourront y con
courir ; l’objet étant d’exhiber an monde 
entier ce que les colonies peuvent faire.

C’est la plus belle occasion offerte an 
Canada de montrer la place distinguée qu'il 
occupe, grâce aux progrès qu'il a faits dans 
l’agriculture, l’horticulture, les indu 
et les beaux-arts, les industries manufactu
rières, les améliorations les plus récentes 
apoortées aux machines et instruments 4e 
fabriques, dans les travaux publics sn 
moyen de modèles et dessins, aussi par un 
étalage approprié des immenses richesses 
qu’il possède dans ses pêcheries, ses forêts 
et ses mines, et aussi en fait de farine.

Les Canadiens de toutes dénominations 
et de toutes classes sont invitée à venir et 
latter d’ardeur pour mettre le Canada sons 

véritable jour comme première colonie 
de l’Empire britannique, et déterminer 
sa véritable position aux yeux du monde.

il est de l’intérêt de chaque cultivateur, 
producteur et fabricant ne contribuer 4 
cette exposition, vu qu’il a déjà été démon
tré qu’un développement de commerce sait 
toujours de semblables efforts.

Par ordre,
JOHN LOWE, 

Secrétaire du déporter 
del’Agriculture. 

Ottawa, 1er Septembre 1886.

AVIS DU BUREAU DE POSTEpour chaque dollar «jU’ils auront 
à ma caisse, 39 rue Sparks. L» Malle Anglais 4 être exiédite par 

le steamer Canadien vid Halifax sera 
iermée à ce b reau à 3 heures p. ni. cha
que jeudi, 4 com nencer ue jeudi prochain, 
‘.6 courant.

Un sac supplémentaire sera fermé 4 
4.10 p. m.

LE MONDE Et LA POLITIQUE
AFFAIRES D’ESPAGNELe conseil des ministres a siégé 

une partie de l’après-midi hier.
Paris, 26—Un télégramme de 

Madrid dit: l>a princesse Mercedès, 
enfant du roi Alphonse, et âgée 
de cinq ans, prendra le titre de 
reine sous la régence de sa mère 
Christine. Senor Sagas ta formera 
un nouveau cabinet. Les rues sont 
encombrées et on discute la situa
tion. La ville est tranquille.

Madrid, 26—Le corps du roi a 
été embaumé. Il a été décidé de 
ne pas proclamer l’état du siège ici 

Madrid, 26—Un certain nombre 
de chefs Carlistes se sont assemblés 
à Bayonne aujourd’hui et ont 
résolu d’attendre les ordres de Don 
Carlos. Dans l’intervalle on pré- 

re un soulèvement caviste en

eu France ont reçu 
ordre dVxercer la plus grande vigi
lance, surtout du côte de la fron
tière espagnole.

J. A. GOIN. 
Maitre de Poste.

Le STOCK de it,
DE

L. L. A. Cria on,

Sir A. P. Caron a accepté le titre 
de président honoraire du club de 
la côte Taché.

Bureau de Poste. Oliawa, 1 
23 Novembre 1885 j

James B. Bowes
AHOHITEOTH

Chambre 25,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

BUE 8PARKS.
Ottawa. 18 avril 1185_________________

L’honorable M. Chapleau a quit
té la capitale hier pour se rendre à 
Montréal Rest revenu à Ottawa ce 
matin.

Acheté à 47} cents d ins la piastre. IraA l’assemblée du Champ de 
Mars, dimanche dernier, quelqu’un 
de la foule ayant fait allusion à M. 
Chapleau, pendant le discours de 
M. Tarte, rédacteur du Canadien de 
Québec, ce dernier a fait le ma
gnifique éloge suivant de notre tri 
bun populaire :

“ Mon ami, vous criez là le nom 
du plus éloquent de notre race. 
Nous n’en avons pas trop d’élo 
quent. Ne les traînons pas dans 
la bone. Même s’ils ont commis 
des fautes, pardonnons-leur."

Ce témoignage magnanime a 
été accueilli par de chaleureux ap
plaudissements.

Le Courrier du Canada dit :
Une dépêche de Montréal an

nonce qu» MM. Desjardins, Gi- 
rouard, Coursol et Bergeron n’ont 
pas l’intention de former un nou
veau parti, mais que leurs efforts

Grande Vente de Déménagemint.
Chaque piastre en valeur du dit stock 

doit être réalisée avant le
25 NOVEMBRE,

Date à laquelle il va ihus falloir remettre 
le magasin à ses propriétaires.

SQTD’immensed transactions vont donc 
s’accomplir.

Venez de suite, et profitez de celte
grande vente de

stries

AMERS OA n A DI NSIl est rumeur que le Col. Streat- 
field, aide-de-camp, remplacera 
Lord Melgund comme Secrétaire 
Militaire de Son Excellence le Gou
verneur-Général.

ou
TRESOR DES DYSPEPTIQUES

Cette préparation guérit, outre 
la Dyspepsie des Tuberculeux ou poitri
naires, les indigestions, les Névralgies, lee 
Débilitée générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropisies et les Rbumatie-

spagne.
Les préfetsP

M. Tassé, M. P, est arrivé à midi 
à Ottawa, retour de son voyage 
d’Europe, lia fait la trave:see à 
bord du St Laurent, de la Compa
gnie générale transatlantique. Le 
voyage a considérablement amé
lioré sa santé.

BONNES MARCHANDISES,
Unique par lus a vu itages qu'elle ofire 4 Préparé par le

Dr N. LACEUTE; l’a lien? ir.
Eioll » à Robes, tioies, c-.uti.» üu uai«e, 

Couvertes, Articles de Modes, Draps, etc

A. BLAIS,
NO. 332 RUE WELLINGTON.

Prix ; 30 cte la bouteille.
En vente chez les pharmaciens et 

dénèt chez
ELZBAR ALARIE,

71 rue Boltor Jttaw».

LES ELECTIONS EN 
ANGLETERRE

M juillet 1884 1.Londres, 26—A une heure du 
matin les libéraux avaient 109 
comtés, les conservateurs 1Ü8 et les 
Parnellites 10.A l'heure qu’il estles 
libéraux ont gagné six sièges et les 
conservateurs vingt neuf.

M. Gladstone est désolé du résul
tat ; il partira pour l’Ecosse samedi.

PfciHUjd. J. Labellr,Le voyage de l’honnorable Pre
mier en Angleterre a pour but, 
parait-il, (’établissement d’une li
gue de ‘^steamers transpacifiques,” 
destinée à ralier le Canada au con

Samedi soir, depuis le magasin de mo
des de M : le McDonald jusqu’au No. 39 
Murray, un portefeuille contenant une 
foinrae d’argent.

La personne qui le remettra à ce bu
reau sera généreusement récompensée.

mourn** rails htsHOU 00*00U MHuissier de la Cour Suprême, B. (
BUE BB1TANMJ, 

HULL.
Ottawa, 20 nov.1881

p?,ASTHME
F Par la MOtmai du

wr Dr Cîl<éx*y
Mpwtoirw i Québec .D’Ed. MORIN tC*.

rrholde,, yeérl-en «erlalae, remède gémtwmi. ea nease >** BtolxUita et 4«n» la Palwaeee* titre»» Vetleettee d» publie ear le remède miraculeux BCSATIXB «outre lee héM
HEMORR.HuiUES —HANNUM'S BENATINE. LE du L REMEDE. PRINCIPAL. 101 R'*E SPARKS OTTAWA
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ABOHSEMBSll AICE*

LE CANADA•S.O# Première Insertion. h»r tttftè <*M*
Toes les Ionie.......................
Trois fois pur semaine .........  .. e.«l

Une fois le semaine............M

Pour six mois. ... 1*50

Poor quatre m 1.00

Avis de Naissance. Marias»
Décès

Pour les annonces à Ions» terme
conditions spéeislts.

Edition Hebdomadaire
. 0.5

JOURNAL QUOTIDIENPour l’année. ■51.00
Payable d’ananee.

U SOCIÉTÉ IN PUBLICITÉ, Frapriaa,“RELIGION ET P AT RI K”LOUIS LUSSIER, Rédacteur
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